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Éditorial

« Prends et lis ! »

«V enez, vous tous qui avez soif, voici de 
l’eau » (Isaïe 55, 1). Dans notre monde 

troublé et inquiétant, dans nos vies souvent 
bien chargées, dans nos paroisses où, avec rai-
son parfois, il faut faire tant de choses, nous 
cherchons des lieux où reprendre souffle, regar-
der le monde et les autres avec un autre regard, 
nous désaltérer et nous rassasier. Nous avons 

faim et soif d’une nourriture et d’une boisson qui donnent 
sens à nos vies, qui les abreuvent, les illuminent, les guident. La 
Parole de Dieu est vraiment ce lieu, comme nous le rappelle le 
prophète Isaïe : « Venez, vous tous qui avez soif, voici de l’eau ».
Cette Parole de Dieu est vivante, elle porte en elle une force de 
vie. Lue et méditée, que l’on soit seul ou en groupe, elle porte 
du fruit, comme le suggère toujours le prophète Isaïe à travers 
l’image de la pluie. « La pluie et la neige qui descendent des 
cieux n’y retournent pas sans avoir abreuvé la terre, sans l’avoir 
fécondée et l’avoir fait germer, donnant la semence au semeur 
et le pain à celui qui doit manger ; ainsi ma parole qui sort de 
ma bouche, ne me reviendra pas sans résultat, sans avoir fait ce 
qui me plaît, sans avoir accompli sa mission » (Isaïe 55, 10-11).
Avec toute l’Église du diocèse d’Agen, je suis donc heureux de 
vous donner ce petit livret. Il contient l’extrait d’un livre de la 
Bible – le livre des Psaumes – ces prières du peuple de Dieu 
écrites avec leurs joies, leurs peines, leurs inquiétudes ou leurs 
espérances, ces prières que Jésus-Christ lui-même a priées tout 
au long de sa vie, manifestant ainsi sa proximité avec tout ce 
qui fait nos vies. Je vous invite à les découvrir, à les méditer 
au moyen des propositions qui vous sont faites, à les partager 
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ensemble au sein des Petites fraternités missionnaires, pour 
vous nourrir aussi du regard et de la méditation des autres, 
et vivre dès ici-bas cette communion humaine à laquelle le 
Seigneur nous appelle.
« Prends et lis ! » Ce sont ces paroles que saint Augustin a 
entendues dans le jardin de Milan. À partir de là, il a ouvert le 
livre de la Bible et découvert non seulement ce que le Seigneur 
attendait de lui, mais aussi le rêve de Dieu pour ce monde. 
Ces paroles sont à l’origine de sa conversion. Alors, toi aussi, 
« prends et lis ! »

X Mgr Alexandre de Bucy 
Évêque d’Agen
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Les petites fraternités missionnaires
Mgr Alexandre de Bucy

Pendant les huit premiers siècles de l’Église, et même dès 
la Première lettre de Pierre (voir par exemple 1 Pierre 5, 

9, ou 1 Pierre 2, 17), le mot « Fraternité » est l’un des noms de 
l’Église. C’est même son nom spécifique, c’est son nom propre1. 
Bien avant que les paroisses n’apparaissent dans l’histoire de 
l’Église, les chrétiens se réunissaient en maisonnées ou en frater-
nités que les apôtres le plus souvent fondaient et qu’ils visitaient 
ensuite. Nous avons peut-être à retrouver cet esprit dans notre 
Église aujourd’hui et dans nos vastes paroisses qui devraient 
être des rassemblements de fraternités.

• Qu’est-ce qu’une Petite fraternité missionnaire ?
Comme son nom l’indique, elle est composée d’un substantif, 

« fraternité », et de deux adjectifs qualificatifs, « petite » et « mis-
sionnaire ». Mis ensemble, ils en indiquent la nature propre.

C’est une fraternité d’abord. C’est donc une réunion de per-
sonnes qui choisissent d’être unies par un lien humain fort, 
aussi fort que celui de la fraternité. Par-delà leurs différences 
d’âge, de sensibilité ou même de culture, elles reconnaissent 
qu’elles font partie d’une même famille humaine, unies dans 
le Christ qui est la tête de la fraternité. Comme frères et sœurs, 
ces personnes prennent soin les unes des autres, en partageant 
ce qui fait leurs joies et leurs peines quotidiennes, en veillant 
les unes sur les autres, en vivant une attention et une bienveil-
lance réciproques. 

Cette fraternité est petite. Pour faciliter un échange et un 
dialogue fécond et attentif à chacun, cette fraternité ne doit pas 
être trop grande. Pour que chacun puisse prendre la parole, 

1  Père Jean-Michel Dujarier, « L’Église est fraternité en Christ », in 
Connaissance des Pères de l’Église, n° 96, décembre 2004.
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lors des rencontres, il serait bon que cette fraternité se com-
pose de huit à dix membres maximum. Si une fraternité gran-
dit en nombre, on pourrait penser alors à la création d’une 
nouvelle fraternité.

Ces petites fraternités sont missionnaires. Elles veilleront 
à s’ouvrir aux personnes de leur entourage. Elles seraient ins-
pirées, par exemple, en invitant des voisins de quartier ou de 
village, des collègues de travail ou d’associations. Elles pour-
raient également accueillir en leur sein des personnes confiées 
par la paroisse : des catéchumènes, des parents d’enfants au 
catéchisme, des parents d’enfants baptisés, des jeunes mariés 
ou des familles en deuil, vivant dans leur proximité, des per-
sonnes isolées, ou des personnes marginales.

Elles sont enfin missionnaires parce qu’elles désirent vivre 
de la Parole de Dieu, qui sera toujours lue, priée et partagée 
lors de ces rencontres. 
• Comment créer une Petite fraternité missionnaire ?

Au départ, il est judicieux qu’il y ait un petit noyau de 
cinq ou six chrétiens qui décident de former une Petite fra-
ternité missionnaire. Un curé ou une EAP (Équipe d’Anima-
tion Pastorale) peuvent également appeler quelques chrétiens 
à constituer ce premier noyau.
Ce premier noyau peut avoir comme point commun un sec-
teur géographique, par exemple un même quartier ou un même 
village. Il est aussi possible de former ce noyau sur d’autres cri-
tères plus transversaux, comme des jeunes familles, des néo-
phytes, ou encore des personnes ayant une même profession. 

Comme indiqué plus haut (§ 1), le premier noyau invitera 
alors ses voisins ou accueillera ceux et celles qui lui sont 
confiés par la paroisse. Le curé, l’EAP ou le secrétariat parois-
sial pourront jouer un rôle très important dans ce travail de 
mise en relation entre les petites fraternités missionnaires nais-
santes et tous ceux qui frappent à la porte de la paroisse pour 
un service (baptême, catéchisme, mariage, funérailles, etc.).
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• Comment se déroule une rencontre de Petite fraternité 
missionnaire ?

Le canevas proposé ici n’est pas rigide : c’est une piste que 
peuvent prendre les membres d’une fraternité, mais qu’ils 
peuvent aussi adapter en fonction de leurs spécificités et de 
leur chemin de progression.

Lors d’une première rencontre, il convient de prendre le 
temps de faire connaissance les uns avec les autres ; cela peut 
même faire l’objet de toute la première rencontre. Chaque fois 
qu’une personne nouvelle est accueillie, il est bon de faire un 
rapide tour de présentation également. Régulièrement, tous les 
3 ou 6 mois, on pourra faire une relecture ensemble pour savoir 
qui veut poursuivre son chemin dans la fraternité.

Chaque fraternité se donnera un cadre pour ses ren-
contres : sa durée (1 h 30 semble être une bonne durée), son 
rythme (1 fois par mois environ), son lieu (au domicile d’un 
membre, à tour de rôle chez les uns et les autres, dans une salle 
paroissiale, une église, etc.).

Ces rencontres pourront alors se dérouler principalement 
en trois temps :

– D’abord, un temps convivial et fraternel. Chacun est 
accueilli avec ce qu’il est et ce qu’il vit. Ce premier temps pour-
rait ainsi être l’occasion de partager une joie, une peine ou une 
interrogation dans nos vies personnelles, familiales, locales ou 
ecclésiales. Pour favoriser cette convivialité, ce premier tour 
peut se vivre autour d’un café, d’un thé, d’un verre, d’un apéri-
tif ou d’un goûter. Des nouvelles de la vie locale et paroissiale 
peuvent être échangées pendant ce premier temps convivial.

– Ensuite, un temps d’écoute de la Parole de Dieu, en choi-
sissant un psaume proposé dans le psautier joint. Un membre 
de la fraternité pourra l’introduire en lisant les notes propo-
sées au sujet de ce psaume. Un autre ensuite le lira. Puis après 
un temps de silence pour accueillir cette Parole dans nos vies, 
chacun pourra répondre aux questions proposées.
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Dans cet échange autour de la Parole de Dieu, il ne s’agit 
pas de faire une étude de texte ou de chercher à le commen-
ter. Essayons plutôt de favoriser un dialogue spontané, une 
écoute attentive de la parole de chacun, des échanges respec-
tueux entre nous, en gardant en tête cette question centrale : 
comment cette Parole me parle-t-elle aujourd’hui, personnel-
lement ? Ainsi, qu’est-ce que je trouve beau dans ce psaume ? 
Qu’est-ce qui est difficile pour moi ? Qu’est-ce qui me rejoint 
dans ma vie (un sentiment, une situation, un questionnement) ? 
Quel chemin s’ouvre ?

Pour bien vivre une écoute mutuelle, essentielle lors des 
échanges, il sera bon de désigner une personne de la frater-
nité chargée d’y veiller et de donner la parole à chacun.

– Enfin, cette rencontre se terminera par un temps de 
prière où chacun, s’il le souhaite, confiera une intention ou 
dira merci pour ce qu’il a reçu pendant l’échange. On pourra 
aussi rester en silence ou relire une dernière fois le psaume.

Avant de se quitter, il est bon de prendre une date pour la 
prochaine rencontre. l
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Qu’est-ce qu’un psaume ?
Mgr Pierre Marie Carré

Un psaume est d’abord un poème destiné à être chanté dans 
la liturgie. Les psaumes sont nés de l’expérience quoti-

dienne d’un peuple de croyants : ils sont une expression pri-
vilégiée de leur relation avec Dieu. Ces relations se déroulent 
au milieu de tous les aléas d’une vie. C’est pourquoi nous trou-
vons dans les 150 psaumes des moments de joie et de bonheur 
qui incitent à vivre dans l’action de grâce et la paix du cœur. 
Mais ils présentent aussi le choc de la souffrance, le poids des 
désastres qui frappent le peuple tout entier et l’approche de 
la mort. Ils sont encore marqués par le désir de rencontrer 
Dieu, et même de le voir, malgré le mal et le péché qui replient 
l’être humain sur lui-même. Beaucoup de psaumes s’adressent 
à Dieu directement, d’autres sont des réflexions ou des médi-
tations. Certains même s’en prennent violemment à des enne-
mis, dont la disparition est souhaitée, en termes très durs qui 
peuvent nous choquer.

Les psaumes sont donc une prière humaine, profondément 
marquée par les circonstances de la vie comme le sont nos 
propres prières. Mais ils sont davantage que cela ! Nous les 
reprenons à notre compte et ils sont au cœur de la prière de 
l’Église parce que Dieu nous parle à travers eux. Par ces mots 
humains, il nous apprend à lui parler. De fait, ces mots sont 
tout autant de Dieu que des hommes : ils sont inspirés, ils sont 
vraiment Parole de Dieu.

Les psaumes sont d’abord la prière du peuple d’Israël. Qu’ils 
proviennent d’individus ou d’un groupe, le peuple les a faits 
siens. Ils ont été organisés, selon une certaine logique, en un 
vaste ensemble de 150. Les reprendre à notre compte, c’est vou-
loir nous reconnaître héritiers de la longue histoire du Salut 
dans laquelle Dieu se révèle peu à peu.
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En abordant les psaumes, nous entrons dans le monde de 
l’Ancien Testament qui nous dépayse. Mais nous découvrirons 
surtout que ces textes nous sont donnés pour nous préparer à 
la rencontre du Christ.

Les psaumes ont été priés par Jésus et ils ont permis aux pre-
miers disciples du Christ d’éclairer son mystère. Jésus a réelle-
ment accompli ce que disent les psaumes, non pas en réalisant le 
détail de ce qui s’y trouve, mais en accomplissant la perspective 
essentielle exprimée dans les grandes constantes des psaumes : 
le juste persécuté par ses ennemis est sauvé par Dieu ! Tout ce 
qui est dit de Dieu dans les psaumes et tous les noms qui lui 
sont donnés trouvent leur sens dans la personne du Christ. 
De même, tous les verbes qui présentent une action de Dieu 
peuvent s’appliquer au Seigneur Jésus.

Enfin, la prière des psaumes est celle de l’Église. Depuis 
les premiers siècles, les chrétiens prient avec eux ; ils sont quo-
tidiennement utilisés pour le service de la prière par les per-
sonnes ordonnées et consacrées et tout particulièrement par 
les contemplatifs.

Prier les psaumes nous transforme, nous façonne peu à 
peu et parfois nous « lave » de l’intérieur en nous faisant entrer 
dans des perspectives différentes. Avec eux, nous entrerons dans 
un apprentissage de la prière personnelle, élargie à tous ceux 
qui vivent les situations dont nous parlent les psaumes et que 
nous ne connaissons peut-être pas : persécutions, souffrances, 
sentiment d’abandon, mais aussi bonheur et action de grâce.
• Organisation du psautier

Les 150 psaumes n’ont pas été placés au hasard dans le psau-
tier, c’est certain. Mais le principe de leur agencement reste 
encore mystérieux. Le début et la fin du psautier sont mis en 
relation (psaumes 1-2 et 150) : au début apparaissent l’opposition 
entre le juste et les impies et l’annonce des combats difficiles qui 
doivent être livrés. À la fin est chantée la louange permanente 
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adressée à Dieu au son des instruments de musique, preuve de 
la réconciliation et de la paix universelles.

Les psaumes ont un enracinement liturgique. Pour Israël, le 
culte est le moyen de la rencontre entre le Dieu Sauveur et son 
peuple. L’homme réclame ce Salut quand il est dans la détresse 
et il rend grâce quand il est délivré. Le Salut se manifeste de 
diverses manières : il peut être une délivrance guerrière face 
aux ennemis, mais il est aussi perçu de manière plus spirituelle 
comme le résultat de la conversion qui conduit à une intimité 
plus grande avec Dieu. Il se manifeste encore dans la fidélité 
aux commandements venus de Dieu. Enfin, le Salut n’est pas 
seulement une question individuelle. Il se réalise en lien étroit 
avec tout le peuple. l
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Psaume 1

1.  Introduction
Le psaume 1 est comme une introduction au livre des Psaumes. 
Les images choisies par le psalmiste sont à la fois concrètes et 
poétiques. Ce psaume nous parle du bonheur et de la foi. Il 
nous invite à une relation intime avec Dieu. Dans cette inti-
mité de la prière, le croyant est invité à faire des choix pour se 
conformer au projet de Dieu. Il nous donne les repères pour 
prendre le chemin des justes. C’est en quelque sorte le carnet 
de route de tout croyant.

2.  Lecture à voix haute du psaume 1
1 Heureux est l’homme 
qui n’entre pas au conseil des méchants, 
qui ne suit pas le chemin des pécheurs,  
ne siège pas avec ceux qui ricanent, 
2 mais se plaît dans la loi du Seigneur 
et murmure sa loi jour et nuit ! 
3 Il est comme un arbre planté près d’un ruisseau, 
qui donne du fruit en son temps, 
et jamais son feuillage ne meurt ; 
tout ce qu’il entreprend réussira, 
4 tel n’est pas le sort des méchants. 
Mais ils sont comme la paille balayée par le vent :  
5 au jugement, les méchants ne se lèveront pas, 
ni les pécheurs au rassemblement des justes. 
6 Le Seigneur connaît le chemin des justes, 
mais le chemin des méchants se perdra.
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3.  Commentaire
Le psaume 1 est une béatitude, une annonce de bonheur : « Heu-
reux est l’homme ». 
Ce psaume reprend des images très présentes dans la Bible :

• Les deux chemins : le chemin du bien et celui du mal 
(le chemin du juste et celui du méchant, dit le psalmiste) ;
• L’arbre planté près du ruisseau et qui donne du fruit est 
souvent repris par Jésus dans les Évangiles pour dire la 
fécondité de la foi.
L’homme qui se tourne vers le Seigneur oriente sa vie, il est 

appelé à faire des choix et à prendre le chemin du bien guidé 
par la Loi du Seigneur. 

Le chemin des pécheurs (v. 1), le chemin des méchants (v. 6) 
parlent d’une vie sans Dieu mais aussi de la vie marquée par le 
péché. Le chemin du juste et du méchant nous parle de cette 
dualité du bien et du mal présente en chacun d’entre nous.

Saint Augustin voit dans l’homme juste du psaume 1, Jésus-
Christ : « Bienheureux l’homme qui ne s’est point laissé aller 
au conseil des impies (Ps 1, 1). Cette bénédiction doit s’appli-
quer à Jésus-Christ Notre-Seigneur, qui est l’homme divin. »

4.  Temps d’échange
À partir des questions proposées, chacun est invité à s’exprimer. Les 
questions sont des suggestions pour entamer le dialogue. Il est impor-
tant de favoriser un échange spontané, une écoute attentive de la parole 
de chacun.

• �Qu’est-ce qui me rejoint ?  
(un sentiment, une situation, un questionnement) ;

• �Dans ma vie, comment est-ce que je fais des choix ? 
Qu’est-ce qui motive mes choix ? 

• �Comment est-ce que je me situe face à un échec ?  
Où se trouvent mes appuis, mes soutiens ?

• �Qu’est-ce que je retiens du bonheur annoncé  
dans le psaume 1 ?
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5.  Prions le psaume 
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier. 
• Faire le signe de croix.
• Le psaume 1 peut être lu à haute voix ou psalmodié.
• Prendre un temps de silence. 
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume 1 et dans ce qui a été 
dit en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale1

Seigneur, notre Dieu, ta Parole nous apporte la joie, l’esprit et 
la vie. Accorde-nous de la recevoir et de la « ruminer » jour et 
nuit : et par l’intercession de Jésus, ton Fils et notre frère, le seul 
juste, qu’elle produise en nous des fruits en abondance. Amen.

1  Prière extraite de Prions avec les psaumes, Éd. Médiaspaul.
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Psaume 8
1.  Introduction
Le psaume 8 est le premier psaume de louange. Par la louange, 
le psalmiste célèbre, acclame la grandeur et la bonté de Dieu. 
La prière de louange dit Dieu pour lui-même et lui rend gloire. 
La grandeur du Dieu Créateur porte une question fondamen-
tale : « Qu’est-ce que l’homme ? »

2.  Lecture à voix haute du psaume 8
2 Ô Seigneur, notre Dieu, qu’il est grand ton nom  
par toute la terre !  
Jusqu’aux cieux, ta splendeur est chantée 
3 par la bouche des enfants, des tout-petits : 
 rempart que tu opposes à l’adversaire, où l’ennemi se brise 
en sa révolte. 
4 À voir ton ciel, ouvrage de tes doigts, la lune et les étoiles 
que tu fixas, 
5 qu’est-ce que l’homme pour que tu penses à lui,  
le fils d’un homme, que tu en prennes souci ? 
6 Tu l’as voulu un peu moindre qu’un dieu,  
le couronnant de gloire et d’honneur ; 
7 tu l’établis sur les œuvres de tes mains,  
tu mets toute chose à ses pieds : 
8 les troupeaux de bœufs et de brebis,  
et même les bêtes sauvages, 
9 les oiseaux du ciel et les poissons de la mer,  
tout ce qui va son chemin dans les eaux. 
10 R/  Ô Seigneur, notre Dieu, qu’il est grand ton nom  
par toute la terre !
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3.  Commentaire 
• Ce psaume est une hymne au Dieu créateur. On y retrouve 
les éléments qui composent le récit de la Création dans le 
Livre de la Genèse (Gn 1, 1-31).
• La grandeur de Dieu est au cœur de la louange. Cette gran-
deur pourrait sembler inaccessible ou réservée à quelques 
savants, mais elle est chantée par les enfants et les tout-petits 
(v. 3).
• La simplicité et la fragilité des tout-petits désarment 
la toute-puissance. Dans les Évangiles, Jésus reprend le 
psaume 8 quand il parle des plus petits (dans Mt 21, 16), et 
dans l’Évangile de Luc (Lc 10, 21), Jésus dit : « Père, Seigneur 
du ciel et de la terre, je proclame ta louange : ce que tu as 
caché aux sages et aux savants, tu l’as révélé aux tout-petits. 
Oui, Père, tu l’as voulu ainsi dans ta bienveillance. »
• « Au centre du psaume 8, apparaît une double expérience. 
D’une part, la personne humaine se sent presque écrasée 
par le caractère grandiose de la Création, « ouvrage des 
doigts divins »… D’autre part, cependant, Dieu se penche 
sur l’homme et le couronne comme son vice-roi : « Tu le 
couronnes de gloire et de beauté » (v. 6). Il confie même 
tout l’univers à cette créature si fragile, afin qu’elle en tire la 
connaissance et de quoi subvenir à son existence (v. 7 à 9)… 
Le psaume nous rend conscients de notre grandeur, mais 
également de notre responsabilité à l’égard de la Création.1 »

4.  Temps d’échange
• �Pour quelle merveille de la Création ai-je envie  

de rendre grâce ?
• �Comment est-ce que je perçois la place de l’homme,  

la place des plus petits dans la Création ?
• À quoi ce psaume nous invite-t-il aujourd’hui ?

1  Saint Jean-Paul II, Audience du 24 septembre 2003.
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5.  Prions le psaume 
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une 

bougie et en ouvrant la Bible ou le psautier. Faire le signe 
de croix.

• Le psaume 8 peut être lu à haute voix ou psalmodié.
• Prendre un temps de silence.
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume 8 et dans ce qui a été 
dit en fraternité.

Prière finale
Seigneur, notre Dieu, ton nom est grand sur toute la terre. De 
tes mains, tu as formé Adam, et tu as répandu sur lui ton Esprit : 
souviens-toi de nous, tes enfants, afin que nous protégions les 
merveilles de ta Création et y découvrions ton amour sans fin. 
Par Jésus le Christ, notre Seigneur.

Pour aller plus loin

Le Cantique des créatures de  
saint François d’Assise

Loué sois-tu, mon Seigneur, 
avec toutes tes créatures, 
spécialement messire frère Soleil, 
par qui tu nous donnes le jour, 
la lumière :
il est beau, rayonnant 
d’une grande splendeur, 
et de toi, le Très-Haut, 
il nous offre le symbole.
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour sœur Lune et les étoiles : 
dans le ciel tu les as formées, 
claires, précieuses et belles.



18  Rencontres des Petites fraternités missionnaires

Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour frère Vent, 
et pour l’air et pour les nuages, 
pour l’azur calme et tous les temps : 
grâce à eux tu maintiens en vie 
toutes les créatures.
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour sœur Eau 
qui est très utile et très humble 
précieuse et chaste.
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour frère Feu 
par qui tu éclaires la nuit : 
il est beau et joyeux, 
indomptable et fort.
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour sœur notre mère la Terre, 
qui nous porte et nous nourrit, 
qui produit la diversité des fruits, 
avec les fleurs diaprées et les herbes.
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour ceux qui pardonnent 
par amour pour toi ; 
qui supportent épreuves et maladies : 
Heureux s’ils conservent la paix, 
car par toi, le Très-Haut, 
ils seront couronnés.
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour notre sœur la Mort corporelle, 
à qui nul homme vivant ne peut échapper.

* * *
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Psaume 22
1.  Introduction 
Le psaume 22 est un des psaumes les plus connus. C’est le 
psaume de la confiance. Il reprend deux images fortes de la 
Bible : l’image du berger qui prend soin de ses brebis, et l’image 
du Seigneur qui accueille.

2.  Lecture à voix haute du psaume 22
1 Le Seigneur est mon berger : je ne manque de rien.  
2 Sur des prés d’herbe fraîche, il me fait reposer.  
Il me mène vers les eaux tranquilles 
3 et me fait revivre ;  
 il me conduit par le juste chemin pour l’honneur  
de son nom. 
4 Si je traverse les ravins de la mort, je ne crains aucun mal, 
 car tu es avec moi : ton bâton me guide et me rassure. 
5 Tu prépares la table pour moi devant mes ennemis ;  
tu répands le parfum sur ma tête, ma coupe est débordante. 
6 Grâce et bonheur m’accompagnent tous les jours 
de ma vie ;  
j’habiterai la maison du Seigneur pour la durée de mes jours.

3.  Commentaire
Deux parties composent ce psaume :

• Du v. 1 au v. 4 : l’image pastorale et bucolique dit l’intimité 
de Dieu et la confiance du psalmiste. 
Le cœur de ce psaume est contenu dans le verset 4 : « Tu 
es avec moi, ton bâton me guide et me rassure ». Le psal-
miste témoigne de la présence du Seigneur à ses côtés et il 
est comblé. 
• Aux v. 5 à 6, le Seigneur accueille, comme le montre l’uti-
lisation du tutoiement, signe de l’intimité de la relation. Le 
Seigneur prend soin du psalmiste, il le comble.
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« Le calice débordant ajoute une note festive, avec son vin 
exquis, partagé avec une générosité surabondante. La nour-
riture, l’huile, le vin sont des dons qui donnent vie et joie 
parce qu’ils vont au-delà du strict nécessaire et expriment 
la gratuité et l’abondance de l’amour.1 »
• Les premiers chrétiens considéraient le psaume 22 comme 
un psaume baptismal, il était chanté pour le baptême des 
catéchumènes :

– �« Il me mène vers les eaux tranquilles et me fait revivre » 
exprime le passage de la mort à la vie par l’eau du bap-
tême ;

– �« Tu prépares la table, tu répands le parfum sur ma 
tête » exprime un lien avec l’eucharistie et l’onction à 
la confirmation.

4.  Temps d’échange
• Qu’est-ce qui me parle de confiance dans ce psaume ?
• �Est-ce qu’il m’arrive, comme le psalmiste,  

de pouvoir dire : « Je ne manque de rien » ?
• Est-ce que je fais facilement confiance ? 
• Est-ce que j’ai confiance en Dieu, en Jésus ? 
• �Qu’est-ce que le bonheur pour le psalmiste ?  

Et pour moi ?

5.  Prions le psaume
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié.
• Prendre un temps de silence. 

1  Benoît XVI, Audience générale, 5 octobre 2011.
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• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est mar-
quant pour lui dans le psaume 22, dans ce qu’il a découvert 
de la confiance en Dieu et dans ce qui a été dit en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale1

Avec toi, Jésus, Pasteur éternel, ton Église ne manque de rien : 
tu nous fais revivre dans les eaux du Baptême ; sur nous tu 
répands ton Esprit Saint ; pour nous, tu prépares la table de ton 
corps, tu nous mènes au-delà de la mort, jusqu’à la maison de 
ton Père où tout est grâce et bonheur.

1  Prière extraite du Psautier œcuménique – Éd. Cerf.
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Psaume 24

1.  Introduction 
Le psaume 24 est un psaume de supplication et de confiance. 
Le psalmiste sait que c’est de Dieu que vient toute miséricorde, 
c’est dans la confiance qu’il se tourne vers le Seigneur en recon-
naissant sa faute.

2.  Lecture à voix haute du psaume 24
1 Vers toi, Seigneur, j’élève mon âme,  
2 vers toi, mon Dieu. Je m’appuie sur toi : épargne-moi  
la honte ; ne laisse pas triompher mon ennemi. 
3 Pour qui espère en toi, pas de honte, mais honte  
et déception pour qui trahit. 
4 Seigneur, enseigne-moi tes voies, fais-moi connaître  
ta route. 
5 Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi, car tu es le Dieu  
qui me sauve. C’est toi que j’espère tout le jour en raison  
de ta bonté, Seigneur. 
6 Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse, ton amour qui est  
de toujours. 
7 Oublie les révoltes, les péchés de ma jeunesse ;  
dans ton amour, ne m’oublie pas. 
8 Il est droit, il est bon, le Seigneur, lui qui montre  
aux pécheurs le chemin. 
9 Sa justice dirige les humbles, il enseigne aux humbles  
son chemin. 
10 Les voies du Seigneur sont amour et vérité pour qui  
veille à son alliance et à ses lois. 
11 À cause de ton nom, Seigneur, pardonne ma faute :  
elle est grande. 
12 Est-il un homme qui craigne le Seigneur ?  
Dieu lui montre le chemin qu’il doit prendre. 
13 Son âme habitera le bonheur, ses descendants  
posséderont la terre.
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14 Le secret du Seigneur est pour ceux qui le craignent ;  
à ceux-là, il fait connaître son alliance. 
15 J’ai les yeux tournés vers le Seigneur : il tirera mes pieds  
du filet. 
16 Regarde, et prends pitié de moi, de moi qui suis seul  
et misérable. 
17 L’angoisse grandit dans mon cœur : tire-moi  
de ma détresse. 
18 Vois ma misère et ma peine, enlève tous mes péchés. 
19 Vois mes ennemis si nombreux, la haine violente  
qu’ils me portent. 
20 Garde mon âme, délivre-moi ; je m’abrite en toi :  
épargne-moi la honte. 
21 Droiture et perfection veillent sur moi, sur moi  
qui t’espère ! 
22 Libère Israël, ô mon Dieu, de toutes ses angoisses !

3.  Commentaire
• Ce psaume est un psaume « alphabétique » : chaque verset 
commence par une lettre, dans l’ordre de l’alphabet hébreu. 
Ce procédé est utilisé pour 8 autres psaumes : symbolique-
ment, il signifie la plénitude de la Loi.
• La crainte de Dieu (v. 12 et v. 14) n’est pas la peur de Dieu, 
mais la reconnaissance de la grandeur et de l’Amour infini 
de Dieu face aux limites de l’homme.
• On trouve 20 supplications adressées au Seigneur. L’im
pératif des verbes exprime la confiance du psalmiste qui 
demande au Seigneur son aide pour dépasser ses propres 
limites en reconnaissant son péché.
• On remarque les images du chemin (v. 9), de la voie (v. 8, 
v. 9 et v. 12) et des sentiers du Seigneur (v. 10). « L’image du 
chemin est typique des psaumes pénitentiels : parce que 
le péché, au fond, c’est une fausse route. Celui qui parle 
ici et qui demande à Dieu de lui indiquer le bon chemin 
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(« Seigneur, enseigne-moi tes voies, fais-moi connaître ta 
route, etc. ») est un pécheur qui sait d’expérience qu’il a bien 
du mal par lui-même à rester sur le droit chemin. En fran-
çais aussi, soit dit en passant, on emploie l’image du che-
min pour désigner notre conduite morale, puisqu’on parle 
du « droit chemin »1.
• Ce psaume est une invitation à porter dans la prière toutes 
nos souffrances, toutes nos limites et celles du monde.

4.  Temps d’échange
• �Comment ce psaume me rejoint-il : en me parlant 

de la confiance ? de l’Amour de Dieu ? de mes limites 
humaines ? du péché ?

• Qu’est-ce que je perçois du pardon ?
• Quel chemin s’ouvre ?

5.  Prions le psaume 
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié. 
• Prendre un temps de silence. 
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été dit 
en fraternité.

• Prière du Notre Père.

1  Extrait des Commentaires de Marie-Noëlle Thabut pour les lectures du 
dimanche.
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Prière finale1

Rappelle-toi, Seigneur : tu es le Dieu qui sauve ! En nous don-
nant ton Fils, tu révèles ta tendresse. En nous pardonnant nos 
fautes, tu montres ton amour. Oublie nos révoltes, enseigne-
nous le bon chemin. Fais-nous connaître et garder ton Alliance. 
Amen.

1  Prière extraite du Psautier œcuménique – Éd. Cerf.
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Psaume 39

1.  Introduction 
Le psaume 39 parle à la première personne du singulier, mais 
c’est tout le peuple d’Israël qui a traversé l’épreuve de l’exil et 
que Dieu a délivré. C’est un psaume d’action de grâce qui était 
chanté au moment où l’on offrait un sacrifice d’action de grâce.

2.  Lecture à voix haute du psaume 39
2 D’un grand espoir j’espérais le Seigneur : 
il s’est penché vers moi pour entendre mon cri. 
3 Il m’a tiré de l’horreur du gouffre, de la vase et de la boue ;  
il m’a fait reprendre pied sur le roc, il a raffermi mes pas. 
4 Dans ma bouche il a mis un chant nouveau, une louange  
à notre Dieu.  
Beaucoup d’hommes verront, ils craindront, ils auront foi 
dans le Seigneur. 
5 Heureux est l’homme qui met sa foi dans le Seigneur  
et ne va pas du côté des violents, dans le parti des traîtres. 
6 Tu as fait pour nous tant de choses, toi,  
Seigneur mon Dieu ! 
Tant de projets et de merveilles : non, tu n’as point d’égal !  
Je les dis, je les redis encore ; mais leur nombre est  
trop grand ! 
7 Tu ne voulais ni offrande ni sacrifice, tu as ouvert  
mes oreilles ;  
tu ne demandais ni holocauste ni victime, 
8 alors j’ai dit : « Voici, je viens. Dans le livre, est écrit  
pour moi 
9 ce que tu veux que je fasse.  
Mon Dieu, voilà ce que j’aime : ta loi me tient aux entrailles. » 
10 J’annonce la justice dans la grande assemblée ;  
vois, je ne retiens pas mes lèvres, Seigneur, tu le sais. 
11 Je n’ai pas enfoui ta justice au fond de mon cœur,  
je n’ai pas caché ta fidélité, ton salut ; 
j’ai dit ton amour et ta vérité à la grande assemblée.
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12 Toi, Seigneur, ne retiens pas loin de moi ta tendresse ; 
que ton amour et ta vérité sans cesse me gardent ! 
13 Les malheurs m’ont assailli : leur nombre m’échappe !  
Mes péchés m’ont accablé : ils m’enlèvent la vue ! 
Plus nombreux que les cheveux de ma tête,  
ils me font perdre cœur. 
14 Daigne, Seigneur, me délivrer ; Seigneur, viens vite  
à mon secours !  
15 [Qu’ils soient tous humiliés, déshonorés,  
ceux qui s’en prennent à ma vie !  
Qu’ils reculent, couverts de honte, ceux qui cherchent  
mon malheur ;  
16 que l’humiliation les écrase, ceux qui me disent :  
« C’est bien fait ! »] 
17 Mais tu seras l’allégresse et la joie de tous ceux qui  
te cherchent ; 
toujours ils rediront : « Le Seigneur est grand ! »  
ceux qui aiment ton salut. 
18 Je suis pauvre et malheureux, mais le Seigneur  
pense à moi.  
Tu es mon secours, mon libérateur : mon Dieu, ne tarde pas !

3.  Commentaire
• L’expérience de l’exil à Babylone est exprimée à travers 
tout le psaume par les supplications adressées au Seigneur 
(v. 2, v. 3, v. 13 et v. 18) qui relatent les épreuves endurées par 
le psalmiste mais aussi par tout le peuple hébreu.
• Dans ce psaume se dessine l’image de Dieu qui se fait 
proche de l’homme qui l’appelle au secours, un Dieu aimant 
et présent aux côtés de ceux qui traversent une épreuve 
(v. 2, v. 3, v. 18).
• Dans l’épreuve, Dieu entend le cri du psalmiste. Celui-ci 
ne cesse de croire que seul Dieu peut le sauver. La suppli-
cation et l’action de grâce sont intimement liées. Ce sont 
deux points essentiels de la prière dans la foi. 
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• C’est à la fois une prière personnelle et communautaire 
qui nous est transmise et qui rejoint l’Église aujourd’hui.

4.  Temps d’échange
• Comment ce psaume me rejoint-il dans ma vie ?
• �Lorsque je traverse une épreuve, vers qui est-ce que  

je me tourne pour trouver un secours ? 
• Est-ce que je prie ? Est-ce que je supplie le Seigneur ?
• �Ai-je fait l’expérience du psalmiste, d’avoir été entendu ?

5.  Prions le psaume
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié.
• Prendre un temps de silence.
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été dit 
en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale
Seigneur, nous t’en prions, envoie ton Esprit pour nous sou-
tenir et soutenir ton Église dans les épreuves comme dans le 
bonheur. Fortifie-nous pour annoncer ton Amour et ta justice 
partout dans le monde. Amen.
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Psaume 50
1.  Introduction 
Le Miserere, ainsi appelé à partir du premier mot de sa version 
latine (« prends pitié »), est l’un des sept psaumes de pénitence. 
Il a une place importante dans la liturgie : il est prié à l’office 
des laudes chaque vendredi, il est aussi entendu à la messe du 
mercredi des Cendres.
La tradition hébraïque a placé le psaume sur les lèvres de David, 
invité à la pénitence par les paroles sévères du prophète Nathan 
(2 S 11-12), qui lui reprochait l’adultère accompli avec Bethsabée 
et le meurtre du mari de celle-ci, Urie. Toutefois, le psaume 
s’enrichit au cours des siècles suivants grâce à la prière de nom-
breux autres pécheurs qui reprennent les thèmes du « cœur 
nouveau » et de « l’Esprit » de Dieu communiqué à l’homme 
racheté, selon l’enseignement des prophètes Jérémie et Ézéchiel 
(cf. v. 12 ; Jr 31, 31-34 ; Ez 11, 19 ; 36, 24-28)1.

2.  Lecture à voix haute du psaume 50
3 Pitié pour moi, mon Dieu, dans ton amour,  
selon ta grande miséricorde, efface mon péché. 
4 Lave-moi tout entier de ma faute, purifie-moi  
de mon offense. 
5 Oui, je connais mon péché, ma faute est toujours devant 
moi. 
6 Contre toi, et toi seul, j’ai péché, ce qui est mal à tes yeux, 
je l’ai fait.  
Ainsi, tu peux parler et montrer ta justice, être juge  
et montrer ta victoire. 
7 Moi, je suis né dans la faute, j’étais pécheur dès le sein  
de ma mère.
8 Mais tu veux au fond de moi la vérité ; dans le secret,  
tu m’apprends la sagesse. 

1  Extrait d’une audience générale du 24 octobre 2001 de saint Jean-Paul II.
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9 Purifie-moi avec l’hysope, et je serai pur ; lave-moi  
et je serai blanc, plus que la neige. 
10 Fais que j’entende les chants et la fête : ils danseront,  
les os que tu broyais. 
11 Détourne ta face de mes fautes, enlève tous mes péchés. 
12 Crée en moi un cœur pur, ô mon Dieu, renouvelle  
et raffermis au fond de moi mon esprit. 
13 Ne me chasse pas loin de ta face, ne me reprends pas  
ton esprit saint. 
14 Rends-moi la joie d’être sauvé ; que l’esprit généreux  
me soutienne. 
15 Aux pécheurs, j’enseignerai tes chemins ; vers toi,  
reviendront les égarés. 
16 Libère-moi du sang versé, Dieu, mon Dieu sauveur,  
et ma langue acclamera ta justice. 
17 Seigneur, ouvre mes lèvres, et ma bouche annoncera  
ta louange. 
18 Si j’offre un sacrifice, tu n’en veux pas, tu n’acceptes pas 
d’holocauste. 
19 Le sacrifice qui plaît à Dieu, c’est un esprit brisé ; 
tu ne repousses pas, ô mon Dieu, un cœur brisé et broyé. 
20 Accorde à Sion le bonheur, relève les murs de Jérusalem. 
21 Alors tu accepteras de justes sacrifices, oblations  
et holocaustes ;  
alors on offrira des taureaux sur ton autel.

3.  Commentaire
• « Les scènes que le psaume 50 décrit sont au nombre de 
deux. Il y a tout d’abord la région ténébreuse du péché (v. 3 
à 11), dans laquelle l’homme se trouve depuis le début de 
son existence : « Vois, mauvais je suis né, pécheur ma mère 
m’a conçu » (v. 7). Même si cette déclaration ne peut pas 
être prise comme une formulation explicite de la doctrine 
du péché originel, telle qu’elle a été définie par la théologie 
chrétienne, il ne fait aucun doute qu’elle y correspond : elle 
exprime en effet la dimension profonde de la faiblesse morale 
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innée de l’homme. Le psaume apparaît dans cette première 
partie comme une analyse du péché, effectuée devant Dieu. 
Cependant, si l’homme confesse son péché, la justice salvi-
fique de Dieu est prête à le purifier radicalement.
C’est ainsi que l’on passe dans la seconde région spirituelle 
du psaume, la région lumineuse de la grâce (v. 12 à 19). En 
effet, à travers la confession des fautes s’ouvre pour celui qui 
prie un horizon de lumière, dans lequel Dieu est à l’œuvre. 
Le Seigneur n’agit pas seulement négativement, en éliminant 
le péché, mais il recrée l’humanité pécheresse à travers son 
Esprit vivifiant : il donne à l’homme un « cœur » nouveau 
et pur, c’est-à-dire une conscience renouvelée, et il lui ouvre 
la possibilité d’une foi limpide et d’un culte agréable à Dieu.
• Le regard d’ensemble, que nous avons à présent donné à 
cette grande supplication biblique, nous révèle déjà plusieurs 
composantes fondamentales d’une spiritualité qui devrait se 
refléter dans l’existence quotidienne des fidèles. Il y a tout 
d’abord un sens très vif du péché, perçu comme un choix 
libre (v. 6). […]
• Le psaume contient ensuite un sens tout aussi vif de la 
possibilité de la conversion : le pécheur, sincèrement repenti 
(v. 5) se présente dans toute sa misère et sa nudité à Dieu, en 
le suppliant de ne pas le repousser loin de sa présence (v. 13).
• Il y a enfin, dans le Miserere, la conviction bien enracinée 
du pardon divin qui « efface, lave et purifie » le pécheur (v. 3 
et 4) et qui parvient même à le transformer en une nouvelle 
créature, qui possède un esprit, une langue, des lèvres, un 
cœur transfigurés (v. 14-19).1 »

1  Extraits d’une audience générale du 24 octobre 2001 de saint Jean-Paul II.
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4.  Temps d’échange
• Qu’est-ce que je ressens après avoir écouté cette Parole ? 
• �Qu’est-ce que l’aveu des péchés provoque  

chez le psalmiste ? 
• Dans ma vie, est-ce que j’ai conscience du péché ?
• �Quel lien peut-on faire entre ce psaume et le sacrement 

de pénitence et de réconciliation ?

5.  Prions le psaume
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié. 
• Prendre un temps de silence. 
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été dit 
en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale1

Père miséricordieux, tu ne veux pas la mort du pécheur mais 
qu’il se convertisse et vive. Répands sur nous ton Esprit Saint 
pour qu’il fasse de nous des créatures nouvelles, capables de 
chanter ton amour dans le Christ Jésus, ton Fils, pour les siècles 
des siècles. Amen.

1  Extrait de Prions avec les psaumes, Éd Médiaspaul.
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Psaume 62

1.  Introduction
« Le psaume 62 est le psaume de l’amour mystique », disait 
saint Jean-Paul II. 

2.  Lecture à voix haute du psaume 62
2 Dieu, tu es mon Dieu, je te cherche dès l’aube :  
mon âme a soif de toi ;  
Après toi languit ma chair, terre aride, altérée, sans eau. 
3 Je t’ai contemplé au sanctuaire, j’ai vu ta force et ta gloire. 
4 Ton amour vaut mieux que la vie : tu seras la louange  
de mes lèvres ! 
5 Toute ma vie je vais te bénir, lever les mains en invoquant 
ton nom. 
6 Comme par un festin je serai rassasié ;  
la joie sur les lèvres, je dirai ta louange. 
7 Dans la nuit, je me souviens de toi et je reste des heures  
à te parler. 
8 Oui, tu es venu à mon secours : je crie de joie à l’ombre  
de tes ailes. 
9 Mon âme s’attache à toi, ta main droite me soutient. 
10 [Mais ceux qui pourchassent mon âme, qu’ils descendent 
aux profondeurs de la terre, 
11 qu’on les passe au fil de l’épée, qu’ils deviennent la pâture 
des loups ! 
12 Et le roi se réjouira de son Dieu. Qui jure par lui en sera 
glorifié, tandis que l’homme de mensonge aura la bouche 
close !]

3.  Commentaire
• Ce psaume est une très belle illustration de ce qui est appelé 
« le revêtement » d’un psaume. Ce mot signifie qu’il existe 
deux lectures dans ce psaume : la première nous montre la 
prière d’un homme fervent qui désire ardemment trouver 
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Dieu, ce qui est exprimé par la recherche, la soif, l’attente, 
la confiance. Dans la deuxième lecture, ce psaume parle de 
l’expérience de tout un peuple : expérience de la rencontre 
avec Dieu du peuple hébreu qui traverse les épreuves. De 
manière générale, la prière des psaumes réunit la prière per-
sonnelle et la prière d’un peuple : prière de toute l’Église que 
l’on trouve dans toute liturgie.
• Le psalmiste fait une relecture des événements (v. 7 et 8), 
qui témoigne de la présence de Dieu dans l’épreuve.
• Les trois derniers versets (v. 10 à 12) marquent une rup-
ture. Dans sa détresse et face aux attaques dont il fait l’objet, 
le psalmiste souhaite le mal pour ses ennemis (v. 11). Cette 
demande d’une justice divine punitive rejoint l’humanité de 
tout croyant qui désire anéantir tous ceux qui le font souf-
frir. Ces trois derniers versets n’ont pas été retenus dans la 
liturgie, c’est pourquoi ils sont entre crochets dans le psaume.

4.  Temps d’échange
• �Qu’est-ce qui, dans ce psaume, rejoint mon désir  

de Dieu ?
• �M’est-il plus facile de m’en remettre au Seigneur  

dans les moments heureux ou dans les moments  
difficiles ? Pourquoi ?

• �Est-ce qu’il m’arrive de relire ma vie (dans les moments 
heureux ou difficiles) en cherchant la présence  
du Seigneur ?

• �Qu’est-ce qu’apporte cette relecture (v. 8 et v. 9) ?  
Et dans ma vie ?
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5.  Prions le psaume 
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié. 
• Prendre un temps de silence. 
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été dit 
en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale
Mon Dieu, donne-nous le désir ardent de te chercher, d’avoir 
toujours soif de Toi. Donne-nous la joie de goûter à ta présence 
dans l’Eucharistie. Permets Seigneur, que « la joie sur les lèvres, 
je dise ta louange ». Par Jésus le Christ notre Seigneur. Amen.
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Psaume 70

1.  Introduction
Dans le psaume 70, nous entendons la plainte d’Israël qui 
monte vers le Seigneur sous les traits d’un vieillard dont les 
forces déclinent. C’est à la fois une supplication et un psaume 
de confiance.

2.  Lecture à voix haute du psaume 70
1 En toi, Seigneur, j’ai mon refuge : garde-moi d’être humilié 
pour toujours. 
2 Dans ta justice, défends-moi, libère-moi, tends l’oreille  
vers moi, et sauve-moi. 
3 Sois le rocher qui m’accueille, toujours accessible ;  
tu as résolu de me sauver : ma forteresse et mon roc,  
c’est toi ! 
4 Mon Dieu, libère-moi des mains de l’impie, des prises  
du fourbe et du violent. 
5 Seigneur mon Dieu, tu es mon espérance, mon appui  
dès ma jeunesse. 
6 Toi, mon soutien dès avant ma naissance,  
tu m’as choisi dès le ventre de ma mère ; tu seras ma louange 
toujours ! 
7 Pour beaucoup, je fus comme un prodige ; tu as été  
mon secours et ma force. 
8 Je n’avais que ta louange à la bouche, tout le jour,  
ta splendeur. 
9 Ne me rejette pas maintenant que j’ai vieilli ;  
alors que décline ma vigueur, ne m’abandonne pas. 
10 Mes ennemis parlent contre moi, ils me surveillent  
et se concertent. 
11 Ils disent : « Dieu l’abandonne ! Traquez-le, empoignez-le, 
il n’a pas de défenseur ! » 
12 Dieu, ne sois pas loin de moi ; mon Dieu, viens vite  
à mon secours !
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13 Qu’ils soient humiliés, anéantis, ceux qui se dressent 
contre moi ;  
qu’ils soient couverts de honte et d’infamie, ceux qui veulent 
mon malheur ! 
14 Et moi qui ne cesse d’espérer, j’ajoute encore à ta louange. 
15 Ma bouche annonce tout le jour  
tes actes de justice et de salut ; (je n’en connais pas le nombre). 
16 Je revivrai les exploits du Seigneur en rappelant que  
ta justice est la seule. 
17 Mon Dieu, tu m’as instruit dès ma jeunesse,  
jusqu’à présent, j’ai proclamé tes merveilles. 
18 Aux jours de la vieillesse et des cheveux blancs,  
ne m’abandonne pas, ô mon Dieu ;  
et je dirai aux hommes de ce temps ta puissance,  
à tous ceux qui viendront, tes exploits. 
19 Si haute est ta justice, mon Dieu,  
toi qui as fait de grandes choses : Dieu, qui donc est  
comme toi ? 
20 Toi qui m’as fait voir tant de maux et de détresses,  
tu me feras vivre à nouveau,  
à nouveau tu me tireras des abîmes de la terre,  
21 tu m’élèveras et me grandiras, tu reviendras me consoler. 
22 Et moi, je te rendrai grâce sur la harpe pour ta vérité,  
ô mon Dieu !  
Je jouerai pour toi de ma cithare, Saint d’Israël ! 
23 Joie sur mes lèvres qui chantent pour toi, et dans mon âme 
que tu as rachetée ! 
24 Alors, tout au long du jour, ma langue redira ta justice ;  
c’est la honte, c’est l’infamie pour ceux qui veulent  
mon malheur.
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3.  Commentaire
• Dans ce psaume, il y a deux mouvements qui se répètent : 
la supplication et la louange. 
• C’est un psaume de confiance : face au malheur, à la vieil-
lesse, le psalmiste reste confiant dans la puissance de Dieu.
• La vie de Jésus, bien des siècles plus tard, fait écho à cer-
tains versets de ce psaume, par exemple le v. 6 : « Toi, mon 
soutien dès avant ma naissance, tu m’as choisi dès le ventre 
de ma mère ; tu seras ma louange toujours ! »
Et au v. 20 : « Toi qui m’as fait voir tant de maux et de 
détresses, tu me feras vivre à nouveau, à nouveau tu me 
tireras des abîmes de la terre ». À la lumière des Évangiles, 
nous pouvons relire ce verset en entendant la promesse de 
la Résurrection qui s’accomplit en Jésus-Christ.

4.  Temps d’échange
• Comment ce psaume nous parle-t-il de la vieillesse ? 
Qu’est-ce qui me touche ? me rejoint ?
• À partir du passage ci-dessous, cherchons à aller plus loin 
dans l’approche de la vieillesse : « L’épreuve se présente avec 
la faiblesse qui accompagne le passage par la fragilité et 
la vulnérabilité de la vieillesse (v. 18). Et le psalmiste – un 
homme âgé qui se tourne vers le Seigneur – mentionne 
explicitement le fait que ce processus devient une occa-
sion d’abandon, de tromperie, de prévarication et d’abus 
qui s’acharnent sur la personne âgée. Une forme de lâcheté 
dans laquelle notre société est en train de se spécialiser. C’est 
vrai ! Dans cette société du déchet, cette culture du déchet, 
les personnes âgées sont mises à l’écart et souffrent de ces 
choses. Il ne manque pas, en effet, des gens qui profitent de 
l’âge de la personne âgée, pour la tromper, pour l’intimi-
der de mille manières. Nous lisons souvent dans les jour-
naux ou entendons des nouvelles de personnes âgées qui 
sont escroquées sans scrupules afin de s’emparer de leurs 
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économies ; ou qui sont laissées sans protection ou aban-
données sans soins ; ou qui sont blessées par des formes de 
mépris et intimidées pour qu’elles renoncent à leurs droits ; 
même dans les familles – et c’est grave – de telles cruau-
tés se produisent, même dans les familles. Les personnes 
âgées sont mises à l’écart, abandonnées dans les maisons de 
retraite, sans que leurs enfants leur rendent visite, ou s’ils 
y vont, ils y vont si peu de fois par an. Les personnes âgées 
se retrouvent mises au coin de l’existence. Et cela arrive : 
cela arrive aujourd’hui, cela arrive dans les familles, cela 
arrive tout le temps. Nous devons y réfléchir.1 »

5.  Prions le psaume
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié. 
• Prendre un temps de silence. 
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été dit 
en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale
Au son de la harpe et de la cithare, nous te rendons grâce, 
Seigneur notre Dieu, toi qui nous as façonnés et as fait de nous 
une merveille.
Que ton Esprit soutienne toujours nos pas et que, même dans la 
vieillesse, ils nous dirigent vers toi à la suite de Jésus le Christ, 
Ton Fils, notre Seigneur. Amen.

1  Pape François – Audience générale, 1er juin 2022.
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Psaume 89

1.  Introduction 
Ce psaume est intitulé « psaume de Moïse ». C’est une lamen-
tation qui parle de la finitude de l’homme et de l’éternité de 
Dieu. Ce psaume est un psaume pénitentiel. 

2.  Lecture à voix haute du psaume 89
1 D’âge en âge, Seigneur, tu as été notre refuge.
2 Avant que naissent les montagnes, que tu enfantes la terre 
et le monde, 
de toujours à toujours, toi, tu es Dieu.
3 Tu fais retourner l’homme à la poussière ; tu as dit :  
« Retournez, fils d’Adam ! »
4 À tes yeux, mille ans sont comme hier, c’est un jour  
qui s’en va, une heure dans la nuit.
5 Tu les as balayés : ce n’est qu’un songe ; dès le matin,  
c’est une herbe changeante :
6 elle fleurit le matin, elle change ; le soir, elle est fanée, 
desséchée.
7 Nous voici anéantis par ta colère ; ta fureur nous épouvante :
8 tu étales nos fautes devant toi, nos secrets à la lumière  
de ta face.
9 Sous tes fureurs tous nos jours s’enfuient, nos années  
s’évanouissent dans un souffle.
10 Le nombre de nos années ? soixante-dix, quatre-vingts 
pour les plus vigoureux ! Leur plus grand nombre n’est que 
peine et misère ; elles s’enfuient, nous nous envolons.
11 Qui comprendra la force de ta colère ? Qui peut t’adorer 
dans tes fureurs ?
12 Apprends-nous la vraie mesure de nos jours :  
que nos cœurs pénètrent la sagesse.
13 Reviens, Seigneur, pourquoi tarder ? Ravise-toi par égard 
pour tes serviteurs.
14 Rassasie-nous de ton amour au matin, que nous passions 
nos jours dans la joie et les chants.
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15 Rends-nous en joies tes jours de châtiment et les années  
où nous connaissions le malheur.
16 Fais connaître ton œuvre à tes serviteurs et ta splendeur  
à leurs fils.
17 Que vienne sur nous la douceur du Seigneur notre Dieu ! 
Consolide pour nous l’ouvrage de nos mains ; oui, consolide 
l’ouvrage de nos mains.

3.  Commentaire
• Du v. 1 au v. 6, on assiste au dialogue intime du psalmiste 
avec notre Dieu Créateur. Ce passage parle du temps de Dieu 
et de la finitude de l’homme.
• Du v. 7 au v. 10 : on remarque, avec le passage du « tu » au 
« nous », que c’est le peuple tout entier qui traverse l’épreuve. 
Le psalmiste associe la colère1 de Dieu à l’épreuve, à la 
détresse, au temps qui passe.
• Au v. 11, on remarque une quête de sens, sous la forme 
d’une question.
• Du v. 12 au v. 17, c’est l’expression d’une demande confiante : 
« Apprends-nous la vraie mesure de nos jours  : que nos 
cœurs pénètrent la sagesse. »
• La fin du psaume exprime l’attente confiante du Seigneur. 
« Consolide pour nous l’ouvrage de nos mains ; oui, conso-
lide l’ouvrage de nos mains » (v. 17). Toute activité humaine 
a besoin de Dieu, toutes les dimensions de la vie humaine 
concernent Dieu.

1  La notion de « colère » paradoxalement appliquée à Dieu, veut souli-
gner le fait que son amour refuse ce qui fait obstacle à la vie ou la détruit. 
Dans la Bible, Dieu se présente comme un Dieu qui nous aime plus que 
tout et en même temps qui refuse le mal que nous faisons, mais il ne nous 
rejette pas pour autant. Son amour infini est la substance même de Dieu 
incarné en Jésus-Christ. Loin de contredire l’amour, la « colère de Dieu » 
est à sa manière une expression de cet amour. Elle représente les deux 
faces d’une seule et même réalité.
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4.  Temps d’échange
• �Qu’est-ce que je comprends du temps qui passe  

et du temps de Dieu ?
• �Comment est-ce que je perçois ce que le psalmiste dit  

de la colère, de la fureur de Dieu ? 
• Qu’est-ce qui me rejoint dans ma vie ?

5.  Prions le psaume
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié. 
• Prendre un temps de silence. 
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été dit 
en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale
Seigneur, avant que naissent les montagnes et le monde, tu 
étais. Nous sommes l’œuvre de tes mains, des enfants fragiles 
comme l’herbe qui germe le matin, et le soir se fane et se des-
sèche. Aie pitié de nous, rassasie-nous de ton amour. Par Jésus 
le Christ, notre Seigneur. Amen.
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Psaume 114

1.  Introduction 
Ce texte fait partie d’un ensemble de psaumes dits du « Hallel », 
chanté lors du repas pascal après avoir rappelé la libération de 
l’esclavage d’Égypte. C’est un psaume de confiance du peuple 
tout entier. Il exprime en même temps la foi personnelle et 
celle de toute une communauté qui croit dans le Seigneur qui 
sauve son peuple. 

2.  Lecture à voix haute du psaume 114
1 J’aime le Seigneur : il entend le cri de ma prière ; 
2 il incline vers moi son oreille : toute ma vie, je l’invoquerai. 
3 J’étais pris dans les filets de la mort, retenu dans les liens  
de l’abîme,  
j’éprouvais la tristesse et l’angoisse ; 
4 j’ai invoqué le nom du Seigneur : « Seigneur, je t’en prie, 
délivre-moi ! » 
5 Le Seigneur est justice et pitié, notre Dieu est tendresse. 
6 Le Seigneur défend les petits : j’étais faible, il m’a sauvé. 
7 Retrouve ton repos, mon âme, car le Seigneur t’a fait  
du bien. 
8 Il a sauvé mon âme de la mort,  
gardé mes yeux des larmes et mes pieds du faux pas. 
9 Je marcherai en présence du Seigneur sur la terre  
des vivants.

3.  Commentaire
• La prière confiante du psalmiste s’exprime dans la certi-
tude d’être entendu (v. 1 et v. 2).
• Aux v. 3 et v. 4 : Face à toute détresse humaine, le croyant 
se tourne vers Dieu ; et Dieu lui répond.
• Notre Dieu est tendresse, il défend les plus petits. « Une fois 
sauvé, l’orant proclame que le Seigneur est « bon et juste », 



44  Rencontres des Petites fraternités missionnaires

et qu’il est même « tendresse » (Ps 114, 5). Ce dernier adjec-
tif, dans l’original hébreu, renvoie à la tendresse de la mère, 
dont il évoque les « entrailles ». La confiance authentique 
perçoit toujours Dieu comme amour, même si dans certains 
moments, il est difficile de comprendre le parcours de son 
action. Il reste cependant certain que « le Seigneur protège 
les humbles » (v. 6). Dans la misère et l’abandon, nous pou-
vons donc toujours compter sur lui, « père des orphelins, 
justicier des veuves » (Ps 67, 6).1 »
• Le dernier verset (v. 9) ouvre à la confiance dans l’avenir 
(verbe au futur) : « Marcher en ta présence, c’est retrou-
ver le goût de l’horizon quand parfois, dans nos vies, tout 
paraît sans relief. L’horizon c’est alors désirer te ressembler 
– devenir vivant – à travers ton fils, lui, le Vivant qui a tant 
marché.2 »

Temps d’échange
• �Qu’est-ce qui me touche dans la confiance exprimée 

dans ce psaume ?
• �Quelle image de Dieu se dessine pour moi à travers ces 

versets : « Le Seigneur est justice et pitié, notre Dieu est 
tendresse. Le Seigneur défend les petits : j’étais faible, il 
m’a sauvé. » (v. 5 et v. 6) ?

• �Est-ce que je sens la présence de Dieu, du Christ  
dans les moments difficiles ?

• �Est-ce que j’appelle le Seigneur quand je suis  
dans un profond désespoir ?

1  Audience générale de saint Jean-Paul II du 26 janvier 2005.
2  Sœur Véronique Margron.
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4.  Prions le psaume
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié.
• Prendre un temps de silence.
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 

marquant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été dit 
en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale
Dieu qui fais miséricorde et qui défends les petits, tu n’as 
pas permis que ton Fils soit retenu dans les filets de la mort. 
Écoute-nous quand nous t’invoquons, comme il t’invoqua 
dans son angoisse. Sauve-nous par ses souffrances et sa pas-
sion. Ressuscités avec lui, nous vivrons en ta présence. Amen.
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Psaume 138

1.  Introduction 
Ce psaume nous parle de la présence de Dieu à tout homme, à 
tout l’univers. Il nous invite à laisser le Seigneur être à chaque 
instant dans nos vies. Se laisser scruter (sonder) par Dieu, c’est 
accepter de se laisser regarder en vérité dans un « cœur à cœur » 
qui mène chacun à se laisser transformer par l’amour de Dieu. 

2.  Lecture à voix haute du psaume 138
1 Tu me scrutes, Seigneur, et tu sais !  
2 Tu sais quand je m’assois, quand je me lève ; de très loin,  
tu pénètres mes pensées. 
3 Que je marche ou me repose, tu le vois, tous mes chemins 
te sont familiers. 
4 Avant qu’un mot ne parvienne à mes lèvres, déjà, Seigneur, 
tu le sais. 
5 Tu me devances et me poursuis, tu m’enserres,  
tu as mis la main sur moi. 
6 Savoir prodigieux qui me dépasse, hauteur que je ne puis 
atteindre ! 
7 Où donc aller, loin de ton souffle ? où m’enfuir,  
loin de ta face ? 
8 Je gravis les cieux : tu es là ; je descends chez les morts :  
te voici. 
9 Je prends les ailes de l’aurore et me pose au-delà des mers : 
10 même là, ta main me conduit, ta main droite me saisit. 
11 J’avais dit : « Les ténèbres m’écrasent ! » mais la nuit devient 
lumière autour de moi. 
12 Même la ténèbre pour toi n’est pas ténèbre, et la nuit 
comme le jour est lumière ! 
13 C’est toi qui as créé mes reins, qui m’as tissé dans le sein  
de ma mère. 
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14 Je reconnais devant toi le prodige, l’être étonnant que  
je suis : 
étonnantes sont tes œuvres toute mon âme le sait. 
15 Mes os n’étaient pas cachés pour toi  
quand j’étais façonné dans le secret, modelé aux entrailles  
de la terre. 
16 J’étais encore inachevé, tu me voyais ;  
sur ton livre, tous mes jours étaient inscrits,  
recensés avant qu’un seul ne soit ! 
17 Que tes pensées sont pour moi difficiles, Dieu,  
que leur somme est imposante ! 
18 Je les compte : plus nombreuses que le sable ! Je m’éveille : 
je suis encore avec toi. 
19 [Dieu, si tu exterminais l’impie ! Hommes de sang,  
éloignez-vous de moi ! 
20 Tes adversaires profanent ton nom : ils le prononcent  
pour détruire. 
21 Comment ne pas haïr tes ennemis, Seigneur, ne pas avoir 
en dégoût tes assaillants ? 
22 Je les hais d’une haine parfaite, je les tiens  
pour mes propres ennemis.] 
23 Scrute-moi, mon Dieu, tu sauras ma pensée,  
éprouve-moi, tu connaîtras mon cœur. 
24 Vois si je prends le chemin des idoles,  
et conduis-moi sur le chemin d’éternité?

3.  Commentaire
• Du v. 1 au v. 11 : L’omniprésence de Dieu semble écrasante 
pour le psalmiste qui cherche à fuir.
• Au v. 12 : Au plus profond de la nuit, Dieu apporte la 
lumière.
• Du v. 13 au v. 18 : Le psalmiste reconnaît en Dieu son 
Créateur.
• Du v. 19 au v. 22 : À travers ces versets, toute l’incompré-
hension et la colère du psalmiste envers les adversaires de 
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Dieu se traduisent par la haine et le désir de les voir dispa-
raître. Il s’agit d’une vision humaine, violente et punitive 
de la justice du Seigneur. Comme pour le psaume 62, ces 
versets n’ont pas été retenus pour la liturgie, c’est pourquoi 
ils sont ici entre crochets.
•	Aux v. 23 et 24 : la prière devient confiance et se trans-
forme en demande d’être scruté et guidé par le Seigneur.
•	Voici des extraits d’une catéchèse sur le psaume 138, du 
pape Benoît XVI (déc. 2006) : « Par sa méditation, le Psal
miste nous conduit dans le mystère du Dieu transcendant, 
mais cependant proche de nous ». Et de préciser : « Dieu 
sait tout et il est présent aux côtés de ses créatures, qui 
ne peuvent se soustraire à lui. Toutefois, sa présence n’est 
pas oppressante. Il s’agit d’une présence salvifique, qui 
embrasse tout l’être et toute l’histoire […] Chaque parcelle 
de l’espace, même la plus secrète, contient une présence 
active de Dieu […]. Puis le Psalmiste poursuit en introdui-
sant aussi l’autre réalité de notre existence, le temps, sym-
boliquement représenté par les ténèbres et par la lumière 
[…]. Même l’obscurité, dans laquelle il est difficile de mar-
cher et de voir, est pénétrée par le regard et par la présence 
du Seigneur de l’être et du temps ».

4.  Temps d’échange
• �Dès v. 1 à 10, on remarque que l’omniprésence de Dieu 

est le signe de son amour pour l’homme. Qu’est-ce que 
cela nous dit de la relation à Dieu du psalmiste ? Quelle 
est la liberté du croyant ?

• �« Dieu, plus intime à moi-même que moi-même,  
disait saint Augustin ». En quoi cette pensée rejoint-elle 
la prière du psalmiste ?

• �Est-ce que je sens cette intimité avec Dieu ? avec Jésus-
Christ ? avec l’Esprit Saint ? Comment est-ce que  
je la perçois dans ma vie de foi, dans ma prière ?
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• �Comparez le v. 1 : « Tu me scrutes, Seigneur, et tu sais ! » 
et le v. 23 : « Scrute-moi, mon Dieu, tu sauras  
ma pensée, éprouve-moi, tu connaîtras mon cœur. » 
Qu’est-ce que je peux dire du chemin parcouru  
par le psalmiste ? Comment cela peut me rejoindre 
aujourd’hui ?

5.  Prions le psaume
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié.
• Prendre un temps de silence.
• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est mar-

quant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été échangé.
• Prière du Notre Père.

Prière finale
Seigneur Dieu et Père, qui scrutes et connais toutes choses, que 
ton regard d’amour nous enveloppe et nous pénètre au fil des 
jours. Éveille toutes nos pensées et tous nos désirs à la Bonne 
Nouvelle de l’Évangile, inaugurée par Jésus notre Seigneur, qui 
vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit et pour les 
siècles des siècles. Amen.



50  Rencontres des Petites fraternités missionnaires

Psaume 145

1.  Introduction 
Le psaume 145 est le premier du groupe des cinq hymnes de 
louange à Dieu qui termine le psautier. Il est un « alléluia ». La 
tradition liturgique hébraïque a déjà utilisé cette hymne comme 
chant de louange pour le matin : elle atteint son sommet dans la 
proclamation de la souveraineté de Dieu sur l’histoire humaine. 

2.  Lecture à voix haute du psaume 145
1 Alléluia ! Chante, ô mon âme, la louange du Seigneur !  
2 Je veux louer le Seigneur tant que je vis,  
chanter mes hymnes pour mon Dieu tant que je dure. 
3 Ne comptez pas sur les puissants, des fils d’homme  
qui ne peuvent sauver ! 
4 Leur souffle s’en va : ils retournent à la terre ; et ce jour-là, 
périssent leurs projets. 
5 Heureux qui s’appuie sur le Dieu de Jacob, qui met  
son espoir dans le Seigneur son Dieu, 
6 lui qui a fait le ciel et la terre et la mer et tout ce qu’ils  
renferment ! Il garde à jamais sa fidélité, 
7 il fait justice aux opprimés ; aux affamés, il donne le pain ; 
le Seigneur délie les enchaînés. 
8 Le Seigneur ouvre les yeux des aveugles, le Seigneur  
redresse les accablés,  
le Seigneur aime les justes, 
9 le Seigneur protège l’étranger. Il soutient la veuve  
et l’orphelin, il égare les pas du méchant. 
10 D’âge en âge, le Seigneur régnera : ton Dieu, ô Sion,  
pour toujours !
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3.  Commentaire1

• « Nous ne sommes pas abandonnés à nous-mêmes, les 
événements de nos journées ne sont pas dominés par le 
chaos ou le hasard, ils ne sont pas une simple succession 
d’actes privés de tout sens et sans objectif. À partir de cette 
conviction se développe une véritable profession de foi en 
Dieu, célébrée dans une sorte de litanie dans laquelle sont 
proclamées les qualités d’amour et de bonté qui lui sont 
propres (v. 6 à 9).
• Dieu est le Créateur du ciel et de la terre, il est le gardien 
fidèle du pacte qui le lie à son peuple, il est Celui qui rend 
justice aux opprimés, qui donne le pain, qui soutient les 
affamés et libère les prisonniers. C’est lui qui ouvre les yeux 
aux aveugles, qui relève celui qui est tombé, qui aime les 
justes, qui défend l’étranger, qui soutient l’orphelin et la 
veuve. C’est lui qui bouleverse la vie des impies et qui règne 
de façon souveraine sur tous les êtres et sur tous les temps. 
Il y a douze affirmations théologiques qui, à travers leur 
nombre parfait, veulent exprimer la plénitude et la perfec-
tion de l’action divine. Le Seigneur n’est pas un Souverain 
distant de ses créatures, mais il participe à leur histoire : il 
est Celui qui fait régner la justice, en se rangeant du côté 
des derniers, des victimes, des opprimés, des malheureux.
• L’homme se trouve alors face à un choix radical entre 
deux possibilités antagonistes : d’un côté, il y a la tentation 
de  mettre sa foi dans les puissants (v. 3), en adoptant leurs 
critères inspirés par la méchanceté, l’égoïsme et l’orgueil. 
En réalité, il s’agit d’une voie glissante et vouée à l’échec, 
c’est « un sentier tortueux, une piste oblique » (Pr 2, 15), qui 
a comme point d’arrivée le désespoir. En effet, le psalmiste 
nous rappelle que l’homme est un être fragile et mort… Il 

1  Extraits de Prier les psaumes avec Jean-Paul II – p. 506 – La Documen
tation catholique.
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existe, cependant, une autre possibilité pour l’homme et 
il s’agit de celle qui est exaltée par le psalmiste dans une 
Béatitude : « Heureux qui a l’appui du Dieu de Jacob et son 
espoir en Yahvé son Dieu » (v. 5). C’est la voie de la confiance 
dans le Dieu éternel et fidèle…
[…] Il est nécessaire de vivre en adhérant à la volonté divine, 
d’offrir le pain aux affamés, de rendre visite aux prisonniers, 
de soutenir et de réconforter les malades, de défendre et 
d’accueillir les étrangers, de se consacrer aux pauvres et aux 
indigents. C’est, en pratique, le même esprit que celui des 
Béatitudes ; faire le choix de cette décision d’amour nous 
sauve déjà dans cette vie, qui sera ensuite l’objet de notre 
examen lors du jugement dernier qui scellera l’histoire. 
Nous serons alors jugés sur le choix de servir le Christ dans 
ceux qui sont affamés, assoiffés, étrangers, nus, malades ou 
en prison. « Dans la mesure où vous l’avez fait à l’un de ces 
plus petits de mes frères, c’est à moi que vous l’avez fait » 
(Mt 25, 40) : c’est ce que dira alors le Seigneur. »

3.  Temps d’échange
•	�Qu’est-ce qui me rejoint dans mon expérience de dire 

merci au Seigneur pour ma vie, pour le monde ?
•	�Comment ce psaume me parle-t-il des relations  

au monde, du rapport entre puissants et faibles ?
•	�Quelle est mon adhésion à la volonté de Dieu ? 

Les freins ?

4.  Prions le psaume
• �Marquer le début du temps de prière en allumant une bou-

gie et en ouvrant la Bible ou le psautier.
• Faire le signe de croix.
• Le psaume peut être lu à haute voix ou psalmodié. 
• Prendre un temps de silence.
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• �L’un après l’autre et sans échange, chacun dit ce qui est 
marquant pour lui dans le psaume, dans ce qui a été dit 
en fraternité.

• Prière du Notre Père.

Prière finale
Dieu qui a fait le ciel et la terre et tout ce qu’ils contiennent, 
nous prenons appui sur toi. Nous croyons que le Christ accom-
plit encore ton œuvre de justice. De lui, nous attendons le Salut. 
Tourne vers les pauvres le cœur de ton Église, et garde-la de 
compter sur les puissants.
Par Jésus le Christ notre Seigneur. Amen.
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Depuis mon arrivée, j’ai 
parcouru à pied notre dio-
cèse et rencontré tant de 
visages et de parcours. J’y 
ai découvert vos forces, 
vos fragilités, et surtout 
votre désir de faire vivre 
l’Évangile.
Ces rencontres nourrissent 
ma joie et mon espérance 
pour notre Église : elle a un bel avenir, si chacun y apporte sa part. 
En soutenant le Denier, vous vous associez à cette belle dynamique 
de renouveau. Merci de tout cœur pour votre confiance.

X Mgr Alexandre  
de Bucy

Votre don, petit ou grand,  
est important pour l’Église !

Pour faire un don : 
https://diocese47.fr/Faire-un-don/ ; ou auprès de votre paroisse.
Paiement en ligne ou par chèque à l’ordre de  
l’Association diocésaine d’Agen.
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